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Résumé de l'article
RÉSUMÉ
Considérations historiques et contextualisation de la recherche sur les
géoglyphes au Chili
Une circonstance particulière nuit à l'étude de l'art rupestre (pétroglyphes et
pictogrammes) et des géoglyphes (dessins sur le sol) des Amériques: l'absence
de contexte stratigraphique, qui empêche de donner un cadre adéquat aux
enquêtes sur les relations entre ces formes dominantes et majeures
d'expression de la culture matérielle et sociale, et les peuples dont on sait qu'ils
avaient habité et exploité les territoires dans lesquels ces images ont été
trouvées. Les milliers de géoglyphes aux motifs biomorphes et géométriques
dont on connaît l'existence au nord du Chili depuis le milieu du 19e siècle ont
suscité plusieurs interprétations qui se sont transformées avec le temps,
suivant les théories dominantes en vigueur. On a généralement conclu que les
géoglyphes avaient été fabriqués à l'époque des modes de vie agricole et
pastoral pour des motifs magico-religieux liés à la chasse et à la fabrication des
pistes caravanières. D'autres analyses d'art rupestre basées sur des données
archéologiques, ethnographiques et sur des analogies ethnographiques sont
évaluées dans le contexte d'une recherche sur les géoglyphes chiliens, lesquels
sont finalement interprétés comme des buts de voyage, par exemple un lieu de
pèlerinage, ou comme des lieux porteurs d'une signification extraordinaire.
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